Prononcé  à la  barre  de  V Assemblée 
Nationale , au  nom  des  Citoyens  et 
Citoyennes  de  Passy  , faisant  offrande 
aux  mânes  des  Citoyens  massacrés  à la 
journée  du  10  août  1792,  pour  secourir 
les  Veuves  et  Orphelins  de  ces  malheu- 
reuses Victimes , le  29  août  1792, 
Van  4 de  la  Liberté,  le  premier  de 
l’Egalité. 

Imprimé  par  ordre  de  1’ Assemblée  Nation are. 


Législateurs, 


Nous  venons  rendre  un  bien  juste  hommage  à 
vos  travaux  énergiques  , qui , portés  à la  hauteur 
des  circonstances  les  plus  difficiles , sont  d un 
augure  si  favorable  a nos  succès. 

Permettez  en  même  temps  aux  Citoyens  et  Cf? 
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toyennes  de  là  Commune  de  Passy  d’exprimer  ,1 


par  mon  organe , au  milieu  de  cet  auguste  sanc- 
tuaire ^ la  douleur  amère , où  les  a plongée  la  mort 
de  ces  hommes  généreux  massacrés  dans  la  journée 
du  10  , par  la  noire  trahison  d’une  Cour  lâche  et 
liberticide. 

Quelle  pompe  funèbre  peut  consoler  ce  souve- 
nir triste  et  impérieux  de  notre  sensibilité , et 
satisfaire  aux  mânes  de  ces  Citoyens-héros  ? Le 
secours  à des  veuves  affligées  et  à de  pauvres 
orphelins. 

Nous  nous  proposons,  Législateurs  , d’aller  jeter 
Un  cri  de,  désolation  dans  le  champ  du  carnage , 
qui  fumé  encore.  Nous  allons  placer  des  couronnes 
civiques  et  de  deuil  dans  ce  champ  , où  la  plus 
horrible  boucherie  , commandée  par  un  tyran, 
sanguinaire , a moissonné  nos  braves  Gardes  na- 
tionales de  Paris  et  nos  vertueux  frères  de 
Marseille  et  des  autres  'Départemens  , qui 
étoient  venus  concourir  avec  elles  au  salut  de  la 
Patrie. 

Mais  auparavant , Législateurs , quoique  nous  ne 
soyons  pas  riches  , nous  déposons  en  vos  mains 
notre  modique  offrande  ; elle  est  le  produit  de  tous 
nos  efforts.  Notre  vœu  est  que  cette  collecte  soit 
employée  à secourir  les  femmes  et  les  en  fans  mal- 
heureux , dont  l’inexorable  destinée  a si  cruelle- 
ment frappé  les  époux  et  les  pères  dans  le  massa- 
cre affreux  de  la  Saint-Laurent. 


Réponse  de  M.  le  Président. 


L’Assemblée  Nationale  a déjà  satisfait  aux  de- 
voirs que  vous  allez  remplir.  Elle  a mêle  ses 
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regrets  et  ses  larmes  à ceux  de  tous  les  bons  Ci- 
toyens qui  ont  pleuré  sur  les  mânes  des  Héros 
immolés  à la  trahison  dans  la  journée  du  10.  Elle 
applaudit  à vos  sentimens , reçoit  votre  hommage 
et  vous  invite  k assister  à sa  séance. 
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A PARIS,  DE  L’IMPRIMERIE  NATIONALE. 


